
EN maître des lieux, Cy-riaque Mvourandjiami afait une descente hier àl'Université des sciences dela santé (USS) à Owendo età l'Université Omar Bongo(UOB). Première sortie du

genre depuis sa prise defonction à la direction gé-nérale du Centre nationaldes œuvres universitaires(Cnou). But: prendrecontact avec ses collabora-teurs. Occasion aussi des'imprégner du fonctionne-ment des services du Cnouet des espaces de ces cam-pus universitaires, censésaccueillir les étudiants.  
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Un gâchis !

Alors que le problème de tables-bancs se pose avecacuité dans de nombreux établissements scolaires dupays, à Guiétsou, chef-lieu du département de la Mouga-laba, dans la Ngounié, les responsables académiques lo-caux ne semblent guère s'en préoccuper. Et pour cause,certains tables-bancs convoyés dans cette contrée par lesautorités de la République ont été endommagés et aban-donnés (notre photo) sur la route menant à l’école pu-blique. Quel dommage !
Vous avez dit mairie ?

Erigée en commune de plein exercice depuis 1996, laville de Guiétsou peine à être logée convenablement. Eneffet, tous les conseils municipaux qui se sont succédésjusque-là n'ont pu doter la localité d'un bâtiment digned'une mairie. Même les enveloppes consacrées aux fa-meuses fêtes tournantes des années 2003 et 2008 n'ontpas été mises à profit pour résoudre cette équation. Onpeut néanmoins apercevoir, abandonné dans la végéta-tion, un bâtiment qui devait héberger cette institution.Ce local complète un triste décor, celui des nombreux édi-fices inachevés laissés çà et là dans cette bourgade et ail-leurs. Pour l’heure, le maire et ses adjoints continuent desiéger dans une espèce de maison d’habitation.
Sens giratoire ou ''Attention

école'' ?

Les nombreux usagers dans la ville de Ndendé se posentcette question, en observant le panneau de signalisationplacé au carrefour du quartier Saint-Paul. Des vandalesou des personnes inciviques ont dû déplacer cette signa-lisation verticale en la positionnant au mauvais endroit. 
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Cyriaque Mvourandjiami a visité les restaurants, les structures sanitaires...
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... et les pavillons de l'USS et de l'UOB.
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Il a déploré l'état de délabrement du campus uni-
versitaire.
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Le dg a, à cet effet, visitérestaurants, infirmeries, lo-gements, installationssportives de ces deuxgrandes universités. A l'is-sue de cette inspection, il afait un diagnostic alarmant,déplorant l'état de délabre-ment avancé de ces deuxentités. «Le spectacle que
m'offrent l'USS et l'UOB me
laisse sans mot. Il est incon-
cevable que les structures
censées accueillir la crème
de la société gabonaise
soient dans un état de déla-
brement aussi avancé. C'est
triste que ces structures
soient dans ces états,
lorsqu'on sait que le prési-
dent de la République a mis
des moyens pour la restruc-
turation du système éduca-
tif et la réhabilitation des
universités», a déploré M.Mvourandjiami.Le spectacle qu'offre l'USSest, en effet, lamentable.Les logements pour étu-diants sont quasiment enruine. Les ordures jon-chent le long des couloirs,les eaux usées y ruissellentet la moisissure recouvredésormais les murs de cespavillons, abandonnés de-puis quatre ans. Le constat est quasiment lemême à l’UOB. L'établisse-ment croupit dans l'insalu-brité. Là-bas, l'insécurité afait aussi son apparition,favorisée par la présencede squatteurs.Un état des lieux qui faitdire à M. Mvourandjami aqu'il est urgent d'améliorerles conditions d’accueil etde restauration des étu-diants. «Il y a des solutions
à apporter dans l'immédiat
aux problèmes recensés
dans ces universités. Nous
devons urgemment trouver
des solutions au problème
de restauration, notam-
ment en ce qui concerne
l'hygiène, l'environnement
et la qualité des repas. Tous
les agents intervenant dans
la chaîne de production ali-
mentaire doivent désormais
remplir un certain nombre
de conditions. Le repas de
l'étudiant doit être vu en
terme de quantité et de
qualité. Des mesures doi-
vent être immédiatement
prises  concernant la réfec-
tion d'un certain nombre de
bâtiments, tels que la mai-
son de l'étudiant, le restau-

rant universitaire. Nous al-
lons également revoir les
conditions de travail du
personnel qui intervient sur
ces sites. S'agissant de la
question de l'insalubrité,
j'ai donné des instructions
au service de la mainte-
nance, afin que les sites des
campus universitaires
soient restaurés dans l'im-
médiat», a-t-il laissé enten-dre.A noter que la visite enta-mée hier à l'UOB et à l'USSpar le dg du Cnou se pour-suit aujourd'hui à l'Ecole

normale des instituteurs(Eni), l'Ecole normale su-périeure (ENS), l'Institut technologique d'Owendo(ITO), l'Institut africaind'informatique (IAI), etc. 


